
MASSACRE A LA TRONÇONNEUSE A LAVAL ! 
 

 
 La ville de Laval offre au regard du 
promeneur une coulée d’arbres qui s’étend du pont 
Aristide Briand jusqu’au viaduc. Avec la rivière, 
cette unité végétale et architecturale structure la 
perspective générale de la ville. Traits d’union 
dans l’espace, ces arbres en bonne santé sont 
aussi des témoins, des passeurs du temps. Ils ont 
protégé le teint des demoiselles de la Belle 
Epoque, leur ombre devrait pouvoir encore 
longtemps rafraîchir les promeneurs, et leur écorce 
recueillir les serments des amoureux. 
 Ces arbres sont donc bien plus qu’un décor, 
ils représentent, incarnent la continuité historique 
et paysagère de notre ville. 
 
 Le projet de la mairie est de mettre en valeur 
les quais. La moitié de nos arbres centenaires, mais en pleine forme, sera donc 
abattue pour faire place nette à une pelouse. Ainsi disparaîtra cette allée de platanes 
qui humanise le paysage et adoucit les saillies de la ville. Qu’aurait pensé le 
Président François Mitterrand d’une telle destruction, lui si fier de ses arbres de 
Latché ? 
 Pour tenter de remplir le vide que représente la pelouse sans arbres, le projet 
aligne des arbustes emprisonnés dans des pots. Ces buissons empotés 
traduisent une vision du monde minéralisée, étriquée, stérile, et en outre 
passablement « has been »! 
 
 Sensibles et favorables à ce projet de pelouse, nous considérons toutefois 
qu’il doit s’intégrer et non détruire l’histoire, le paysage et l’écologie. L’arbre, c’est 
la vie, la pelouse est un désert biologique qui ne peut, à elle seule, concrétiser le 
concept (si cher à nous tous) de ville-jardin. 
 Dans le cadre de cette politique de ville-jardin et dans un contexte 
économique difficile, ne se pose-t-il pas un problème d'ampleur, de coût et de priorité 
? Les Lavallois attendent entres autres depuis longtemps la création d'un espace vert 
Place Saint Tugal, promis par Monsieur Le Maire. Au lieu de quoi ils vont voir 
disparaître, décontenancés, des arbres par dizaines. 
 Nous regrettons que la Mairie, si prompte à afficher transparence et 
concertation citoyenne, n’ait pas échangé avec les Lavallois et leurs associations 
sur ce projet si lourd de symboles. Le projet n'a jamais été présenté avec précision. 
N'est-ce pas pour dissimuler qu'il contrevient aux règles de la Z.P.P.A.U.P., que 
nous tous devons respecter ? 
 
 Monsieur Guillaume GAROT sera-t-il le Maire dont les Lavallois diront bientôt : 
« Il a abattu nos arbres. » ? 
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